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La BRVM ouvre sa 
séance de cotation du 
jour en hausse par 
rapport à la séance 
précédente...

La BRVM ouvre 
sa séance du Jour

Bourse Uemoa
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Snapchat atteint 
les 500 millions 

d’utilisateurs mensuels

Activités bancaires au Togo

Magazine économique

La hausse des utilisa-
teurs en Inde pendant 
la pandémie a dopé la 
croissance ...

Orabank ouvre une 
agence à Bassar

 ● (Page 02 &12 ) 

PERFORMANCES en direct 
sur Business24 le 30 mai 

Un taux d’imposition 
mondial de 15% 
pour les entreprises

OCDE

Des négociations sont 
en cours à l’OCDE afin 
de mettre en place un 
taux d’imposition sur 
les bénéfices des multi-
nationales ...

Un togolais 
à la tête de 
l’institution

Conférence des barreaux de l’UEMOA

Le bâtonnier du Togo, 
Me Sédjro Koffi Dog-
béavou a été élu le 20 
mai 2021, au terme de 
la réunion de ...
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Industrialisation au Togo
Inauguration 
d’une usine de 

transformation du manioc 
La Cheffe du gouverne-
ment togolais, Victoire 
Tomégah-Dogbé a inau-
guré la ...
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Nécessité de systèmes 
agroalimentaires 

durables

Consommation 

À la dernière session 
de la Commission de la 
population et du déve-
loppement des Nations 
Unies, la FAO a appelé 
à des ...  ● (Page 06)

Marché financier régional

Le Togo mobilise 22 
milliards FCFA
Le Togo a mobilisé 22 
milliards de FCFA sur le 
marché financier régio-
nal ce vendredi 21 mai 
2021.

 ● (Page 11)
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Aux décideurs ...

Et si plus de femmes emprunteuses permettaient moins de crises finan-
cières ? La question peut sembler incongrue mais il faut savoir que les 
femmes sont de bien meilleures emprunteuses que leurs homologues 

masculins au sens où elles ont des taux de remboursement des prêts supé-
rieurs.
Pourquoi ? Une première explication réside dans la plus grande aversion au 
risque des femmes par rapport aux hommes. Un grand nombre d’études ont 
montré que les femmes favorisent les investissements sûrs aux dépens des 
placements aux rendements plus aléatoires.
Elles se comportent ainsi aussi bien avec leur épargne qu’avec l’argent reçu 
sous la forme de prêt pour lequel elles choisissent plus que leurs homo-
logues masculins les projets d’investissement associés à une plus grande 
probabilité de remboursement.
Une seconde explication est le fait que les femmes seraient plus sensibles à 
la pression sociale. Cela permet de comprendre pourquoi dans les pays en 
voie de développement les institutions de microfinance préfèrent prêter aux 
femmes plutôt qu’aux hommes. 
A en croire theconversation.com, elles considèrent que les femmes sont plus 
affectées par la pression de leurs pairs dans un prêt fait à un groupe et par 
les interventions des employés de ces institutions venues demander le rem-
boursement. Ainsi, les femmes seraient plus sensibles aux coûts liés au non-
remboursement de leurs prêts que les hommes. Cependant, les femmes ont 
un moins grand accès aux services bancaires que les hommes. L’écart entre 
les sexes dans l’accès aux comptes bancaires est plus élevé dans les pays 
émergents que dans les pays développés. Banque Mondiale.
L’accès au compte courant qui est la porte d’entrée à d’autres services ban-
caires comme le prêt formel est en effet très hétérogène entre les genres : 
selon la base de données Global Findex de la Banque Mondiale, seulement 
65 % de femmes disposaient d’un compte courant, contre 72 % d’hommes 
dans le monde en 2017. Cet écart de 7 points de pourcentage est persistant 
puisqu’il était le même en 2011.
Un accès réduit au crédit entrave la capacité des femmes à entreprendre, à 
investir dans l’éducation et à subvenir aux besoins de leur ménage. Il consti-
tue ainsi un obstacle pour l’émancipation des femmes en affaiblissant leur 
rôle économique.
Un plus grand accès au crédit des femmes peut cependant également être 
bénéfique au niveau macroéconomique en favorisant la stabilité bancaire 
puisqu’elles sont de meilleures emprunteuses. Cela pourrait ainsi réduire 
l’émergence de crises financières.
C’est ce que nous avons voulu vérifier dans une étude récente. À l’aide de 
données au niveau mondial, nous regardons si un plus grand accès au crédit 
des femmes par rapport aux hommes exerce une influence sur la stabilité 
bancaire.
L’accès au crédit relatif des femmes (c’est-à-dire par rapport aux hommes) est 
mesuré par le ratio des femmes emprunteuses sur les hommes emprunteurs. 
Il a une valeur moyenne de 86 % dans notre échantillon, ce qui confirme 
l’écart conséquent d’accès au crédit entre les sexes.
La stabilité bancaire est mesurée par différents indicateurs, dont le z-score 
qui mesure le risque d’insolvabilité de la banque, c’est-à-dire son risque de 
faire faillite, et la part des prêts non performants sur le total des prêts, ce qui 
indique combien de prêts ne devraient pas être remboursés à la banque.

La femme est l’avenir de l’homme… 

KPATIDE Komlan

Magazine économique

PERFORMANCES en direct sur Business24 le 30 mai 
Le cabinet international Eco Finance Entreprise (ECOFIE) annonce le magazine télé-
visé PERFORMANCES, pour le 30 mai 2021 à 19 heures sur les écrans de Busi-
ness24 Africa avec au menu, des rubriques telles que Focus Business, Focus RSE, 
Focus Investissement, Focus Actualité.

 ● Joël YANCLO
 

Krystel DICOH, Di-
rectrice générale 
de Krystal Optique 

sera la grande attraction du 
deuxième numéro du maga-
zine économique PERFOR-
MANCES. L’émission sera 
diffusée le 30 mai prochain 
sur la chaîne de télé Busi-
ness24 Africa. Avec Krystal 
Optique, c’est préserver le 
savoir-faire lunetier opticien. 
La forte notoriété dans le 
secteur de la lunetterie op-
tique permet à Krystal de tra-
vailler avec les plus grands 
opticiens, avec lesquels il 
réalise des collections de lu-
nettes et verres. Chez Krystal 
Optique, les professionnels 
ont fait le choix de proposer 
des collections au style aty-
pique, audacieux, ayant des 
lignes élégantes et dans l’air 
du temps. Chaque marque 
est choisie pour sa qualité de 
fabrication, son originalité 
et sa singularité. Opter pour 
Krystal, c’est l’assurance 
de porter des montures qui 
soulignent le regard et qui 
mettent en avant la personna-
lité ! La rubrique Focus RSE 
est consacrée à COMILOG, 
2ème producteur mondial de 
Manganèse qui s’est engagé 

dans une démarche de pro-
ducteur responsable, préser-
vation de l’environnement et 
de la biodiversité, construc-
tion d’infrastructures so-
ciales, aides sociales, créa-
tion d’emplois … La RSE de 
Comilog est un plan triennal, 
2018-2020 qui avec un in-
vestissement d’un peu plus 
de 23 milliards de FCFA. Les 
activités de Comilog se dé-
roulent dans le strict respect 
d’une charte éthique et d’une 
feuille de route RSE en phase 
avec les standards internatio-
naux. 2e employeur privé du 
Gabon, Comilog s’est donné 
pour mission de soutenir le 
développement économique 
et social du pays, à travers 
ses activités mais aussi via 
ses multiples engagements 
citoyens. Pleins feux sur la 
SONABHY dans la rubrique 
Focus Investissement. SO-
NABHY, élue entreprise la 
plus dynamique du secteur 
des hydrocarbures au Bur-
kina Faso en 2019, celle qui 
opère de manière plus réac-
tive et sécurisée pour mieux 
répondre à la demande des 
consommateurs met en va-
leur des innovations dans 
toutes les branches tech-
niques ou non techniques, 
renforce son outil d’exploi-

tation et accélère les inves-
tissements pour mettre à 
niveau les infrastructures et 
adapter la qualification du 
personnel. SONABHY s’est 
dotée d’un plan ambitieux 
d’investissements jusqu’à 
l’horizon 2025 de 80 Mil-
liards de Francs CFA.  La ru-
brique actualité informe sur 
la Banque d’Investissement 
et de Développement de la 
CEDEAO (BIDC) qui a lan-
cé la première tranche de son 
programme d’emprunt obli-
gataire dans la zone UEMOA 
pour un montant de 50 mil-
liards de FCFA. La Banque 
régionale de développement 
de la Communauté Econo-
mique des États de l’Afrique 
de l’Ouest (CEDEAO) a 
entrepris de mobiliser un em-
prunt obligataire d’un mon-
tant total de 240 milliards de 
FCFA dans la zone UEMOA, 
afin de résorber l’énorme 
déficit infrastructurel au 
sein de la région. L’emprunt 
obligataire levé lors de cette 
première Tranche sera amorti 
sur une période de sept ans 
au taux d’intérêt annuel de 
6,50% net. La souscription 
se déroulera du 3 mai 2021 
au 17 mai 2021.
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Activités bancaires au Togo

Orabank ouvre une agence à Bassar 
Le cercle des institutions bancaires présentes dans la préfecture de Bassar au Nord Togo s’élargit avec l’inauguration de l’agence Orabank qui y a ouvert officiellement 
ses portes le jeudi 20 mai 2021 en présence des autorités politico administratives de la région.

 ● Joël YANCLO 
 

Après l’Union Togo-
laise de Banque 
(UTB), SUNU-

BANK, au chef-lieu de la 
commune de Bassar 1, la 
Banque Togolaise pour le 
Commerce et l’Industrie 
(BTCI) à Kabou (commune 
Bassar 3), la Poste, et une 
multitude de micro finances, 
Orabank Togo fait désormais 
partie intégrante des acteurs 
économique de la préfecture 
de Bassar. L’acte solennel 
d’inauguration de la nouvelle 
agence Orabank Bassar s’est 
tenu le jeudi 20 mai 2021 en 
présence des autorités locales 
au premier rang desquelles, 
le Colonel BONFO Faré, 
Préfet de Bassar, de l’Hono-
rable Députée à l’Assemblée 
Nationale Abira BONFOH, 
parraine des grands évène-
ments de la préfecture de 
Bassar, et du Directeur Géné-
ral Adjoint d’Orabank Togo, 
Michel Kofi DORKENOO. 
Dans son allocution d’ouver-
ture, le Colonel BONFO Faré 
a rendu hommage au Chef 
de l’Etat, Faure Essozimna 
GNASSINGBE pour sa poli-
tique de paix, de sécurité, 
d’union et de développement. 
Il a exprimé en outre toute la 
reconnaissance des popula-
tions de Bassar aux premiers 
responsables d’Orabnak qui 
ont choisi Bassar parmi une 
multitude de choix, pour y 
ouvrir leurs portes. Il s’est ré-
joui des nombreux privilèges 
et facilités offerts aux clients 
d’Orabank qui ne prendront 
plus de risques à voyager 
loin pour leurs opérations 
bancaires et, aux commer-
çants et entrepreneurs, pour 
leurs épargnes ou crédits. A 
en croire, le Directeur Géné-
ral Adjoint d’Orabank Togo, 
Michel Kofi DORKENOO, 
en dépit des soubresauts im-
posés par la crise sanitaire, 
Orabank a fait preuve d’une 
résilience hors pair en 2021. 
Il a expliqué que le choix de 
Bassar pour abriter cette nou-

velle agence, n’est pas le fruit 
d’un hasard. La préfecture de 
Bassar offre de grandes ga-
ranties aux banques de par le 
dynamisme de sa population 
et des grands échanges com-
merciaux qui s’y opèrent. 

Enfin, il a souligné que les 
perspectives d’Orabank sont 
nombreuses, ses ambitions 
grandes : qu’ils soient arti-
sans, commerçants ou indus-
triels, Orabank continuera 
de remplir sa mission de 

financement des créateurs de 
richesses au Togo et à Bassar, 

tout en tirant les leçons de la 
crise de la COVID-19. Il a 
émis enfin le vœu que Bassar 
trouve une nouvelle oppor-
tunité pour booster son éco-
nomie et son développement 
local. En pleine crise sani-
taire liée à la pandémie de la 
COVID-19, la préfecture de 
Bassar poursuit inexorable-
ment son émergence et son 
attractivité grâce à l’unité et 
au dynamisme de ses cadres 
mais aussi à la détermination 
de ses vaillantes popula-
tions, résolument engagées 
vers le développement local. 
Essentiellement agricole, la 
préfecture de Bassar connaît 
une activité économique 
dense marquée par de nom-
breux échanges commer-
ciaux notamment des pro-
duits issus de l’agriculture 
ou de l’élevage. Les atouts 

en termes de bancarisation 
sont énormes et attirent de 
plus en plus les institutions 
financières ou bancaires de 
la place. « Honneur d’avoir 
été conviée à la cérémonie 
officielle d’ouverture de Ora-
bank Bassar. Votre agence 
Oraba--wwwe bancaire qui 
a bien voulu accompagner 
Bassar dans son développe-
ment en lui offrant ce joyau. 
Puissent les locataires du lieu 
prendre soin de ce splendide 
bâtiment ! », a confié l’hono-
rable Abira BONFOH. C’est 
donc dans une ambiance de 
joie partagée que la popu-
lation de Bassar a accueilli 
l’implantation de la nouvelle 
agence d’Orabank et imploré 
la bénédiction divine pour un 
Bassar toujours émergent.

Suite à la page 05
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Inauguration d’une usine de transformation du manioc 
La Cheffe du gouvernement togolais, Victoire Tomégah-Dogbé a inauguré la pre-
mière usine de transformation du manioc en amidon ce jeudi 20 mai 2021 à 
Kamina, une localité située dans la préfecture de l'Ogou.

 ● Bernard AFAWOUBO

Développée par la 
Nouvelle Société de 
Commercialisation 

des Produits Agroalimentaire 
(NSCPA), la première unité 
industrielle de transforma-
tion de manioc en amidon du 
Togo a été inaugurée ce jeudi 
par le Premier Ministre togo-
lais, permettant ainsi au pays 
de Faure Essozimna Gnas-
singbé de disposer d’une 
usine la première du genre 
dans le secteur du manioc. 
Cette usine de transformation 
dont le coût global de sa réa-
lisation est estimé à 1,3 mil-
liard de francs CFA est dotée 
d’une capacité de production 
de 50 tonnes par jour. En 
effet, son implantation donne 
de l’espoir aux producteurs 
de manioc qui avaient entre 
temps des difficultés pour 
écouler leurs productions. 
Selon les promoteurs, la 
construction de cette usine va 
contribuer à la valorisation 
de la filière manioc, aussi, 
de créer les conditions d’une 
croissance économique plus 
inclusive et renforcer l’em-
ployabilité dans les secteurs 
porteurs ce qui permettra de 
réduire sensiblement le taux 
de chômage chez les jeunes 
femmes. Par ailleurs, ils ont 
indiqué qu’avec l’implan-
tation de cette usine, déjà 
3752 emplois directs sont 
déjà créés dans la filière 
manioc. « Entre-temps nos 
paysans ont presque aban-
donné la filière manioc parce 
qu'ils n'avaient pas de débou-
chés au quotidien.  Notre 
approche, c'est que nous 
achetons le manioc au frais 
directement au champ et c'est 
de l'enthousiasme créé chez 
le producteur. Aujourd'hui, 
grâce à notre usine, les gens 
ont commencé à accroître 
leurs surfaces cultivables. 
On a visité tout récemment 
un champ de manioc de 100 
hectares, ce qui n'a jamais 
été possible dans le passé » 

a déclaré Ognankitan Koffi 
Dodji, Directeur général de 
la NSCPA. Pour Myriam 
Dossou d’Almeida, ministre 
en charge du dévoloppement 
à la base, l’ouverture de cette 
unité constitue la preuve tan-
gible que lorsque le gouver-
nement se met aux côtés des 
jeunes, c’est pour en faire 
des champions. Soulignons 
que cette usine de produc-

tion a été construite grâce 
au financement du projet 
d’appui à l’employabilité 
et à l’insertion des jeunes 
dans les secteurs porteurs.  
En outre, elle a reçu le sou-
tien financier de la Banque 
Africaine de Développe-
ment (BAD) qui appuie la 
politique de transformation 
agricole au Togo. 

Conférence des barreaux de l’UEMOA

Un togolais à la tête de l’institution
Le bâtonnier du Togo, Me Sédjro Koffi Dogbéavou a été élu le 20 mai 2021, au 
terme de la réunion de Lomé, président de la Conférence des barreaux de l’Union 
économique et monétaire ouest africain (UEMOA). Il succède ainsi pour un mandat 
de deux ans, au sénégalais Mbaye Gueye.

 ● Eyram AKAKPO
 

La réunion de Lomé 
ayant promu Me Séd-
jro Koffi Dogbéavou 

au poste de président des 
barreaux de l’UEMOA, était 
essentiellement consacrée au 
renouvellement du bureau, à 
la relecture du règlement inté-
rieur et aux questions d’intérêt 
commun dont les enjeux sont 
majeurs pour les barreaux de 
l’Union.Dans son allocution 
de circonstance, le nouveau 
président a invité ses collègues 
à consolider les acquis. « Nous 
devons plus que jamais mani-
fester notre unité si nous ne 
voulons pas que le projet com-
munautaire parte en lambeau 
sous le poids de la concurrence 
qui lui est imposée de partout. 
Je formule donc le vœu que les 
conclusions de nos débats et 
la contribution des uns et des 
autres, apportent des réponses 
concrètes et idoines à nos 
diverses préoccupations pour 
ainsi assurer la consolidation 
de nos acquis », a indiqué 
Me Sédjro Koffi Dogbéavou.  
Afin d’éviter les difficultés qui 

empêchent un avocat inscrit 
au barreau de son pays de 
s’inscrire également dans 
l’un des barreaux de l’espace 
communautaire, le président 
sortant Me Mbaye Gueye, 
trouve judicieux d’harmoni-
ser les règles d’inscription 
au niveaux des tableaux des 
ordres des avocats. « Les 
barreaux constituent l’unique 
profession qui aujourd’hui 
constitue a fait cet effort au 
niveau de l’espace UEMOA. 
Nous ne sommes plus des 
avocats nationaux mais com-
munautaire », a-t-il expliqué. 
Il a par ailleurs félicité le 
barreau du Togo qui a créé 
son centre de formation pro-

fessionnelle des avocats. Le 
nouveau bureau est composé 
de Me Dogbéavou : président 
(Togo) ; Me Prosper Ahou-
nou : vice-président (Bénin) 
; Me Pape Laïty Ndiaye : 
trésorier (Sénégal) et Me 
Solembere Paulin : secrétaire 
permanent (Burkina Faso). 
La Conférence des barreaux 
de l’UEMOA est une institu-
tion de l’La Conférence des 
barreaux de l’UEMOA est 
une institution de l’espace 
communautaire créée en 
2015. Elle est composée de 
24 membres par mandature 
à raison de 3 membres par 
pays.  

 ● Coupure du ruban symbolique

Route Lomé-Aného

La facture de la réhabilitation passe du double au simple 
Démarrés depuis environ  un an, les travaux de réhabilitation de la route nationale N°2 
qui relie les villes de Lomé et d’Aného vont coûter, au total, 47,5 milliards de FCFA selon 
une note publiée le 22 mai 2021 par les services du gouvernement. Ils portent sur le 
dédoublement de la voie entre Avépozo, localité située à l'est de la capitale, et Aného.

Ces travaux ont été 
subdivisés en deux 
sections : la première, 

longue de 10 km y compris des 
aménagements connexes,  est 
confiée à l'entreprise chinoise 
CRBC pour un coût de 13,236 
milliards de FCFA et concerne 
l’axe Avépozo-Togokomé. 
La seconde section qui va de 
Togokomé à Aného, est longue 
de 20 km pour un montant de 
34,3 milliards, et est exécu-
tée par l'entreprise tunisienne 
Soroubat. Des travaux dont le 
premier ministre Victoire To-
mégah-Dogbé a appelé, le 21 
mai 2021, à une accélération 
lors d’une descente de terrain 
pour en constater de visu l'état 
d'avancement. Cette sortie 

vise, selon la ministre Zou-
réhatou Kassah-Traoré des 
travaux publics, à « rassurer 
les populations». « Nous fai-
sons en sorte que les travaux 
s'accélèrent davantage. Donc 
le planning a été  revisité à 
cet effet pour que les délais 
contractuels de mars 2022 
soient respectés », a-t-elle 
indiqué, ajoutant que l'état 
d'avancement des travaux ac-
tuellement est de 20 à 27%. 
Selon le site du ministère (un 
texte qui date de juillet 2016 
et qui porte sur une visite du 
projet par l'ancien premier 
ministre Sélom Klassou et 
le ministre Ninsao Gnofam 
d'alors), il s'agira de réhabi-
liter, de moderniser et d’élar-

gir la route en 2x2 voies de 
plateforme qui passe de 10 
m à 24 m, soit une largeur 
de 2x7m, une bande d’arrêt 
d’urgence de 2x2m, des trot-
toirs de 2x2m et d’un terre 
plein de 2m. « Il s’agira 
également de construire des 
ouvrages de protection de la 
côte, des travaux d’aménage-
ments connexes notamment 
les terrassements généraux, 
la construction de la chaus-
sée et son élargissement, la 
construction des ouvrages 
d’arts et de drainage, l’amé-
nagement de la signalisation 
et de l’éclairage public et la 
mise en œuvre des mesures 
environnementales et so-
ciales » .
Avec togobusinessnews.com
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Burkina Faso

Un projet agricole bénéfice à 60 000 personnes dans la plaine de la Léraba
Située dans la région des Cascades, dans l’ouest du Burkina Faso, la plaine de la 
Léraba est l’un des sites hydroagricoles les plus prometteurs de ce pays sahélien 
d’Afrique de l’Ouest. En 1987, l’État y a construit, à proximité des localités de 
Douna et Niofila, un barrage d’une capacité de 50 millions de mètres cube d’eau, 
qui a permis d’aménager 410 hectares irrigués par système gravitaire.

 ● Nicole ESSO
 

Aujourd’hui, cette in-
frastructure, réhabi-
litée en 2016, permet 

à 1 200 exploitants agricoles 
de produire principalement 
du riz, du maïs et des cultures 
maraîchères. D’une saison à 
l’autre, ces exploitants enre-
gistrent de bons résultats qui 
mettent en évidence la sous-
exploitation du barrage au re-
gard du potentiel irrigable de 
la plaine, évalué à 1 410 hec-
tares. Le millier d’hectares 
non aménagé est toujours 
exploité en culture pluviale, 
avec des rendements aléa-
toires et fortement tributaires 
des conditions climatiques. 
À l’horizon 2025, une mise 
en valeur plus optimale des 
énormes potentialités agri-
coles de la zone sera possible 
grâce à la mise en œuvre du 
Projet d’aménagement et de 
valorisation de la plaine de la 
Léraba (PAVAL). Officielle-
ment lancé le 9 avril dernier à 
Douna, sous la présidence du 
ministre burkinabè de l’Agri-
culture, Salifou Ouédraogo, 
et en présence de nombreux 
producteurs, ce projet vise 
à renforcer la résilience des 
populations rurales à l’insé-
curité alimentaire et nutri-
tionnelle, et à accroître la 
production agricole. D’un 
coût total de 39,77 millions 
d’Unités de compte (UC), 
soit quelque 31,95 milliards 
francs CFA, la Banque afri-
caine de développement en 
est le principal bailleur de 
fonds, avec une contribu-
tion de 26,9 millions d’UC 
(20,97 milliards de FCFA), 
qui se décompose en un prêt 

de 22,9 d’UC, soit 17,67 mil-
liards FCFA, et un don du 
Fonds africain de dévelop-
pement -le guichet de prêt 
à taux concessionnels de la 
Banque africaine de dévelop-
pement- de quatre millions 
d’UC (3,3 milliards FCFA). 
Le projet prévoit la réalisa-
tion d‘ouvrages structurants 
pour une maîtrise totale des 
eaux qui permettra de conso-
lider les 410 hectares exis-
tants et d’aménager les 1 000 
hectares restants. Le projet 
va également mettre à la dis-
position des exploitants 21 
000 tonnes d’engrais à prix 
subventionné, 72 tonnes de 
semences améliorées, 9 600 
litres de pesticides homo-
logués, et des équipements 
agricoles. Par ailleurs, il en-
visage de créer une agropole 
dans la région des Cascades, 
de financer 300 microentre-
prises rurales et de réaliser 
des infrastructures de stoc-
kage, de transformation et 
de commercialisation des 
produits agricoles. Selon le 

ministre de l’Agriculture, le 
gouvernement du Burkina 
Faso a entamé en 2019 l’amé-
nagement d’un premier lot de 
170 hectares (sur les 1 000 
hectares à aménager) pour un 
coût total d’environ trois mil-
liards de francs CFA entière-
ment financés par l’État. Il a 
rassuré les producteurs sur le 
fait que ces travaux seraient 
achevés en 2021, et annoncé 
le démarrage prochain de tra-
vaux d’aménagement de 600 
hectares entièrement finan-
cés sur les ressources de la 
Banque africaine de dévelop-
pement. Au cours des cinq 
dernières années, le finance-
ment de la Banque africaine 
de développement a permis 
d’aménager 3 787 hectares 
et de produire 23 500 tonnes 
supplémentaires de céréales, 
notamment dans le cadre du 
Projet de renforcement de la 
résilience à l’insécurité ali-
mentaire et nutritionnelle et 
du Projet d’appui au pôle de 
croissance de Bagré.

Consommation 

Nécessité de systèmes agroalimentaires durables
À la dernière session de la Commission de la population et du développement des 
Nations Unies, la FAO a appelé à des actions favorisant des modes de consommation 
et de production durables

Signe que la sécu-
rité alimentaire et la 
nutrition sont de plus 

en plus considérées comme 
des vecteurs essentiels du 
développement durable, la 
Commission de la popula-
tion et du développement des 
Nations Unies a adopté une 
résolution susceptible d'enri-
chir et d'intensifier les débats 
lors du prochain Sommet sur 
les systèmes alimentaires
Cette résolution, ainsi que le 
rapport du Secrétaire général 
de l'Organisation des Nations 
Unies à la Commission, 
traitent d'enjeux très variés: 
la nécessité de rendre l'ali-
mentation saine abordable 
pour tous, l'importance qu'il 
y a de permettre à chacun 
de gagner sa vie alors même 
que des transformations à 
forte intensité de capital dans 
certains secteurs risquent 
de rendre certains emplois 
moins nécessaires, le blocage 
des flux financiers transfron-
tières illicites ou encore la 
nécessité d'une gouvernance 
et d'une appropriation des 
mégadonnées afin que les 
avantages qu'elles offrent 
soient accessibles à tous, y 
compris aux petits exploi-
tants et aux populations 
marginalisées.  Cette variété 
montre combien il sera diffi-
cile de passer à des systèmes 
agroalimentaires durables. 
«Les systèmes agroalimen-
taires sont au cœur du déve-
loppement durable», a dé-
claré Qu Dongyu, Directeur 
général de l'Organisation des 
Nations Unies pour l'alimen-
tation et l'agriculture (FAO), 
aux délégués à la Commis-
sion dans un message vidéo. 
Alors que la population 
mondiale devrait atteindre 
10 milliards de personnes 
en 2050, «les systèmes ali-

mentaires surexploitent déjà 
certaines ressources clés 
produites par la planète», a-
t-il dit, appelant l'attention 
sur d'autres problèmes, dont 
les habitudes alimentaires 
déséquilibrés qui entraînent 
des maladies chroniques et 
infectieuses et l'ampleur des 
inégalités qui rendent diffi-
cile l'accès à une alimenta-
tion saine et abordable.
M. Qu a appelé la commu-
nauté internationale à «se 
concentrer sur des actions 
favorisant des modes de 
consommation et de produc-
tion durables afin d'alléger la 
pression sur les écosystèmes, 
de réduire les émissions de 
gaz à effet de serre et d'atté-
nuer le changement clima-
tique», et aussi à «appliquer 
des politiques qui créent 
des perspectives d'activités 
rémunératrices, renforcent 
les capacités humaines et 
fournissent des compléments 
de revenus lorsque cela est 
nécessaire». Selon les pro-
jections, il y aura en 2050 1,5 
milliard de personnes âgées 
de 65 ans ou plus dans le 
monde, soit plus du double 
que le chiffre de 2020, ce 
qui aura une incidence sur la 
demande de différents types 
d'aliments et sur les besoins 
énergétiques alimentaires 
minimaux. Seuls 19 pour 
cent des enfants âgés de 6 à 
23 mois dans le monde ont 
un régime alimentaire qui sa-
tisfait aux critères minimaux 
acceptables et la moitié seu-
lement prennent le nombre 
minimum de repas recom-
mandé.

Une transformation 
durable des systèmes 
alimentaires et agri-

coles est nécessaire 
à tous les niveaux et 
dans tous les pays.

Rendre l'alimentation saine 
abordable et accessible à 
tous Le Directeur général de 
la FAO a souligné qu'il fal-
lait s'attaquer aux compro-
mis et les réduire autant que 
possible afin d'augmenter la 
production agricole tout en 
réduisant les émissions de 
gaz à effet de serre, la pres-
sion sur les ressources natu-
relles et les pertes d'emplois. 
Il est admis dans le rapport 
du Secrétaire général que les 
politiques visant à rendre le 
système alimentaire plus du-
rable peuvent entraîner une 
hausse des prix des aliments 
si tous les coûts de produc-
tion et de consommation, y 
compris la dégradation des 
ressources et les émissions 
de gaz à effet de serre, sont 
pris en compte. Les aug-
mentations de prix tradui-
sant ces externalités peuvent 
conduire à une utilisation 
plus prudente des ressources 
disponibles - et réduire le 
gaspillage alimentaire - mais 
elles peuvent aussi poser un 
problème d'accès écono-
mique à la nourriture pour les 
populations les plus pauvres. 
«Les systèmes alimentaires 
ne peuvent pas être durables 
d'eux-mêmes», a déclaré 
Lorenzo Giovanni Bellù, 
économiste principal et coor-
donnateur pour la FAO du 
réseau de prospective straté-
gique des Nations Unies, lors 
de la réunion du groupe tech-
nique pour la présentation du 
rapport du Secrétaire général 
à la Commission.

Avec fao.org

Monde 

Le secteur bancaire revient au niveau d’avant covid-19
Le secteur bancaire mondial semble avoir vaincu le cygne noir avec, au premier trimestre 2021, 
une capitalisation boursière de 7.300 milliards d’euros, en bond de 48% en un an, rapporte 
StockApps.com. Avant que la pandémie n’intervienne, la capitalisation boursière du secteur ban-
caire mondial tournait autour de ce même niveau de 7.300 milliards d’euros selon BankingHub.

Cependant, l’épidé-
mie de COVID-19 
a changé la donne, 

entrainant la capitalisation 
boursière du secteur ban-
caire vers son niveau le plus 
bas depuis la crise financière 
de 2008. Les statistiques 
montrent en effet qu’au pre-
mier trimestre 2020, la capi-
talisation du marché bancaire 
mondial a chuté à 4 900 mil-
liards d’euros, soit une baisse 
de 31% d’une année sur 
l’autre. Après avoir remonté 
pour se stabiliser autour de 
5 200 milliards d’euros, la 
capitalisation boursière s’est 

hissée à 6 100 milliards d’eu-
ros au quatrième trimestre 
2020, mais toujours en baisse 
de 20% d’une année sur 
l’autre. Cette tendance est 
confirmée par les indicateurs 
des 100 premières banques 
mondiales, redevenues béné-
ficiaires au premier trimestre 
2020. La capitalisation bour-
sière du top 100 mondial a 
bondi de près de 19% pour 
atteindre 5 600 milliards 
d’euros au premier trimestre 
2021, en hausse de 43% sur 
un glissement annuel. La 
reprise a été notamment tirée 
par la bonne performance 

des banques américaines 
dont le bénéfice a progressé 
de 22,6% d’une année sur 
l’autre. Les banques d’Eu-
rope occidentale ont connu 
une augmentation de 18,2% 
en glissement annuel. Les 
statistiques montrent qu’ING 
Group a été le plus perfor-
mant parmi les banques eu-
ropéennes, avec un TSR de 
38,4% entre janvier et mars 
de cette année. La Société 
Générale, le groupe suédois 
SEB et Barclays suivaient 
avec respectivement 31,1%, 
30,8% et 27,5%.

Avec financialafrik.com

 ● Application de sel sur des tomates en Egypte.
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Variation Jour 1,69 %

Variation annuelle 0,30 %

BRVM Composite 153,70

Variation Jour 0,91 %

Variation annuelle 5,73 %
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Actions Niveau Evol. Jour

Capitalisation boursière (FCFA)(Actions & Droits) 4 625 521 528 691 0,91 %

Volume échangé (Actions & Droits) 247 240 108,11 %

Valeur transigée (FCFA) (Actions & Droits) 456 564 141 4,52 %

Nombre de titres transigés 42 -2,33 %

Nombre de titres en hausse 19 -9,52 %

Nombre de titres en baisse 13 44,44 %

Nombre de titres inchangés 10 -23,08 %

Obligations Niveau Evol. Jour

Capitalisation boursière (FCFA) 6 564 420 167 365 -0,29 %

Volume échangé 180 802 -10,00 %

Valeur transigée (FCFA) 1 789 453 000 -9,12 %

Nombre de titres transigés 5 150,00 %

Nombre de titres en hausse 1 0,00 %

Nombre de titres en baisse 0

Nombre de titres inchangés 4 300,00 %

PLUS FORTES HAUSSES 

Titres Cours Evol. Jour Evol. 
annuelle

SITAB CI (STBC) 2 620 7,38 % 394,34 %

NESTLE CI (NTLC) 2 555 7,35 % 698,44 %

AIR LIQUIDE CI (SIVC) 365 7,35 % 97,30 %

PALM CI (PALC) 4 350 6,10 % 93,33 %

BICI CI (BICC) 5 640 4,44 % -15,57 %

PLUS FORTES BAISSES 

Titres Cours Evol. Jour Evol. 
annuelle

ORAGROUP TOGO (ORGT) 3 710 -6,67 % -10,60 %

SERVAIR ABIDJAN CI (ABJC) 1 005 -3,83 % -18,95 %

NEI-CEDA CI (NEIC) 290 -3,33 % 26,09 %

BANK OF AFRICA ML (BOAM) 1 260 -3,08 % 12,00 %

CORIS BANK INTERNATIONAL (CBIBF) 7 800 -2,50 % -3,70 %

Base = 100 au 14 juin 1999 Nombre de sociétés Valeur Evol. Jour Evol. annuelle Volume Valeur PER moyen

BRVM - INDUSTRIE 12 64,32 2,40 % 77,43 % 12 858 26 188 675 13,31

BRVM - SERVICES PUBLICS 4 437,13 2,42 % 6,49 % 51 579 331 854 690 8,83

BRVM - FINANCES 15 56,88 -0,92 % -5,18 % 164 203 81 643 181 10,88

BRVM - TRANSPORT 2 356,02 3,47 % -5,99 % 15 21 825 5,89

BRVM - AGRICULTURE 5 135,40 3,59 % 56,46 % 1 480 3 411 205 8,76

BRVM - DISTRIBUTION 7 226,85 -0,36 % 0,19 % 16 410 13 058 690 13,71

BRVM - AUTRES SECTEURS 1 697,14 0,00 % 101,78 % 695 385 875 3,27

BRVM - PETITES CAPITALISATIONS - - - - - - -

INDICES SECTORIELS 

Définitions
Volume moyen annuel par  séance 
             

Valeur moyenne annuelle par séance
       

Ratio moyen de liquidité 
Ratio moyen de satisfaction   
                  

Ratio moyen de tendance 
Ratio moyen de couverture                  

= Volume annuel échangé / nombre de séances
= Valeur annuelle échangée / nombre de séances
= Moyenne des ratios de liquidité (Titres échangés / Volume des ordres de vente)
= Moyenne des ratios de satisfaction (Titres échangés / Volume des ordres d'achat)
= Moyenne des ratios de tendance (Volume des ordres d'achat / Volume des ordres de vente)
= Moyenne des ratios de couverture (Volume des ordres de vente / Volume des ordres d'achat) 

Taux moyen de rotation 
               

PER moyen du marché 
                  

Taux de rendement moyen
           

Taux de rentabilité moyen 
       

Prime de risque du marché         

= moyenne des taux de rotation des actions cotées (volume transigé/capi flottante)
= moyenne des PER des actions cotées ayant un PER positif
= moyenne des taux de rendement des actions cotées ayant distribué un dividende
= moyenne des taux de rentabilité des actions cotées
= (1 / le PER moyen du marché) - le taux de référence actuel des emprunts d'Etat 

Indicateurs 1er et 2è Comp. BRVM PC

PER moyen du marché 9,26

Taux de rendement moyen du marché 7,45

Taux de rentabilité moyen du marché 12,21

Nombre de sociétés cotées 46

Nombre de lignes obligataires 89

Volume moyen annuel par séance 173 058,00

Valeur moyenne annuelle par séance 1 070 707 486,11

Indicateurs 1er et 2è Comp. BRVM PC

Ratio moyen de liquidité 1,39

Ratio moyen de satisfaction 59,86

Ratio moyen de tendance 4 290,99

Ratio moyen de couverture 2,33

Taux de rotation moyen du marché 0,02

Prime de risque du marché 4,90

Nombre de SGI participantes 26

BRVM - BOURSE REGIONALE DES VALEURS MOBILIERES
BRVM - Société Anonyme au capital de 3.062.040.000 CFA - RC : CI - ABJ - 1997 - B - 208435 - CC : 9819725 - E

Siège Social : Abidjan - CÔTE D'IVOIRE. Adresse : 18,Rue Joseph ANOMA (Rue des Banques) - Abidjan
Tél : +225 20 32 66 85 / 86, Fax : +225 20 32 66 84, Mail : brvm@brvm.org, Site Web : www.brvm.org
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Réseaux sociaux

Snapchat atteint les 500 millions d’utilisateurs mensuels
La hausse des utilisateurs en Inde pendant la pandémie a dopé la croissance du 
réseau social, qui a dévoilé de nouvelles lunettes connectées.

 

Lentement mais sûre-
ment, le réseau social 
Snapchat continue sa 

croissance: il a annoncé jeudi 
avoir atteint les 500 millions 
d’utilisateurs mensuels, no-
tamment grâce à une adop-
tion massive de l’application 
en Inde pendant la pandé-
mie, et dévoilé de nouvelles 
lunettes connectées. La pla-
teforme très populaire chez 
les ados et jeunes adultes a 
vu le nombre d’utilisateurs 
quotidiens en Inde bondir 
de 100% sur un an lors des 
cinq derniers trimestres, soit 
depuis le début de la crise 
sanitaire, a précisé Evan 
Spiegel, le patron du groupe 
américain, lors de sa confé-
rence annuelle pour présenter 
ses nouveautés. Environ 40% 
des usagers de Snapchat se 
trouvent désormais en dehors 
de l’Amérique du Nord et de 
l’Europe, mais ces régions 
restent cruciales pour l’appli-
cation. «Aux États-Unis, en 
France, au Royaume-Uni, en 
Australie et aux Pays-Bas, 
Snapchat est devenu une 
partie indispensable de la 
vie des gens. L’application 
a été adoptée par 90% des 
13-24 ans et 75% des 13-34 
ans», a détaillé Evan Spiegel. 
Snapchat n’avait pas donné 
de chiffres mensuels jusqu’à 
présent. Lors de ses derniers 
résultats financiers en avril, 
elle avait fait part de 280 
millions d’utilisateurs quoti-
diens, en hausse de 22% sur 
un an.

Réalité acidulée
L’audience de l’entreprise 
entrée en Bourse en 2017 
reste loin de celle du géant du 
secteur, Facebook: quelque 
3,45 milliards de personnes 
se servent d’au moins une de 
ses quatre plateformes (Face-
book, Instagram, Messenger, 
WhatsApp) tous les mois. 
Elle s’est aussi fait rattraper, 
et distancer, par la fulgurante 
TikTok et son fil de vidéos 

courtes et rythmées, qui 
revendique pas loin de 690 
millions d’utilisateurs men-
suels dans le monde. Mais 
le réseau social qui a inventé 
les «stories» éphémères, en-
suite copiées par plusieurs de 
ses concurrents, continue de 
tracer sa route en se concen-
trant principalement sur sa 
marque de fabrique, la réalité 
augmentée. Evan Spiegel a 
dévoilé jeudi de nouvelles 
lunettes connectées, qui 
doivent permettre d’utiliser 
certains outils de l’applica-
tion et de créer des univers 
et animations virtuelles, en 
les visionnant directement 
sur le monde réel, sans pas-
ser par le smartphone. Elles 
sont réservées aux créateurs 
de contenus, contrairement 
à la gamme de lunettes 
«Spectacles», commerciali-
sées auprès du grand public 
ces dernières années, sans 
grand succès. Ses filtres et 
outils de réalité augmentée 
continuent eux de séduire de 
nombreuses sociétés, car ils 
permettent aux consomma-
teurs d'«essayer» des vête-
ments, du maquillage ou des 
accessoires depuis leur salon, 
en simulation via leur smart-
phone.

Pourboires
Snapchat a indiqué compter 
plus de 500 partenaires sur sa 
plateforme de «découverte», 
un fil où les usagers peuvent 
trouver des contenus d’orga-
nisations de presse, de clubs 

sportifs, de marques ou de 
jeux vidéo, par exemple. Le 
dernier en date est Bumble, 
une application de rencontres 
où les aspirants amoureux 
partageront désormais, s’ils 
le désirent, des «Snap», ces 
photos ou vidéos avec des 
effets spéciaux de l’applica-
tion. Le réseau social a vanté 
les mérites jeudi de nouveaux 
produits et innovations utiles 
pour les créateurs de conte-
nus et pour les annonceurs. 
Les chaînes de distribution 
et restaurants vont ainsi pou-
voir faire de la publicité di-
rectement dans l’outil de car-
tographie. Et les influenceurs 
pourront bientôt recevoir des 
pourboires de leurs fans, un 
système de monétisation de 
plus en plus prisé pour rému-
nérer les personnes qui ont 
fait de la création de conte-
nus sur les plateformes leur 
profession. «L’année der-
nière, nous avons augmenté 
nos paiements à nos créa-
teurs et partenaires de plus de 
100%», a affirmé Evan Spie-
gel. Mais Snapchat peine 
à devenir rentable malgré 
sa forte croissance. Au pre-
mier trimestre cette année, 
le groupe a enregistré une 
perte nette de 286 millions 
de dollars, malgré un chiffre 
d’affaires en hausse de 66% 
en un an, à 770 millions de 
dollars.

(AFP)

OCDE

Un taux d’imposition mondial de 15% pour les entreprises
Des négociations sont en cours à l’OCDE afin de mettre en place un taux d’imposi-
tion sur les bénéfices des multinationales qui soit harmonisé dans les différents pays.

L’administration Biden 
a proposé à ses parte-
naires de l’OCDE de 

fixer à 15% «au moins» le 
taux d’imposition sur les bé-
néfices des multinationales, 
a indiqué jeudi le Trésor 
américain dans un commu-
niqué de presse. Le Trésor 
souligne que 15% «est un 
plancher» et que les discus-
sions vont se poursuivre avec 
l’objectif d’être «ambitieux» 
et «d’augmenter ce taux», 
détaille le communiqué. Des 
négociations sont en cours à 
l’Organisation pour la coo-
pération et le développement 
économiques (OCDE), à 
l’initiative de Washington, 
afin de mettre en place un 
taux d’imposition sur les 
bénéfices des multinationales 
qui soit harmonisé dans les 
différents pays. L’OCDE, 
qui regroupe 36 pays, sou-
haite obtenir un accord de 
principe global lors du G20 
Finances des 9 et 10 juillet, 
puis lors d’une réunion finale 
en octobre. C’est la première 
fois que les États-Unis pro-
posent formellement un taux. 
Des seuils allant de 12,5%, le 
taux en vigueur en Irlande, à 
21%, soutenu notamment par 
la France, l’Allemagne et le 

Parlement européen, avaient 
jusqu’ici été évoqués.

Mettre fin à la 
concurrence fiscale

«Est-ce qu’on sera à 21% 
j’en doute, mais est-ce qu’on 
sera à un taux qui s’appro-
cherait de 21%, j’ai bon es-
poir que cela soit possible», a 
affirmé le directeur du Centre 
de politique et d’administra-
tion fiscales de l’OCDE Pas-
cal Saint-Amans le 5 mai. La 
réforme vise à mettre fin à 
la concurrence fiscale entre 
les pays. Si les négocia-
tions à l’OCDE aboutissent, 
la France a déjà dit qu’elle 
adopterait une directive euro-
péenne sur le sujet dès le pre-
mier semestre 2022, durant 

la présidence française de 
l’Union. Le projet est porté 
par l’administration Biden 
qui cherche à relever leur 
fiscalité des entreprises pour 
financer un plan massif d’in-
vestissements. Outre un taux 
minimal mondial, cette ré-
forme négociée par l’OCDE 
prévoit de moduler l’impôt 
sur les sociétés en fonction 
des bénéfices réalisés dans 
chaque pays, indépendam-
ment de leur établissement 
fiscal. Ce deuxième point 
vise en particulier les socié-
tés du numérique, qui paient 
des impôts souvent sans 
rapport avec les revenus et 
les profits qu’elles dégagent 
localement.

(AFP)

Informatique

Microsoft met fin à Internet Explorer
L’heure de la retraite a sonné pour le navigateur de Microsoft mis en service il 
y a plus de 25 ans mais largement déserté au profit de ses concurrents Chrome 
(Google) et Safari (Apple).

 

«Nous annonçons que le 
futur d’Internet Explo-
rer sur Windows 10, 

c’est Microsoft Edge», a in-
diqué le géant de l’informa-
tique sur son blog mercredi, 
avant de vanter les mérites de 
son autre navigateur, Edge. 
Il est «plus rapide, plus sûr 
et offre une expérience de 
navigation plus moderne», 
a reconnu la société, tout 
en étant «compatible avec 
les sites web et applications 
plus vieilles». De nombreux 
internautes ont posté des 
messages de condoléances 
ironiques sur Twitter jeudi, 
en référence aux plaisante-
ries dont le navigateur faisait 
l’objet depuis des années. 
«Paix à ton âme Internet 
Explorer. Je ne l’utilisais ja-
mais, mais quand il sera mort 
on ne pourra plus se moquer 
de lui», a ainsi commenté Ar-
cader UwU. «Je me souviens 
de quand je m’en servais pour 
télécharger Chrome à chaque 
mise à jour de Windows», a 
raillé Hrishikesh Pardeshi. 
«Ce navigateur semble vieux 
et dépassé de nos jours, mais 

à l’époque tout le monde en 
avait besoin», a tenté The-
Cool_ColdMan. Microsoft 
a indiqué le 15 juin 2022 
comme date fatidique où 
il n’y aura plus de support 
technique pour Internet Ex-
plorer. Mais les sites conçus 
pour ce navigateur fonction-
neront sous Edge au moins 
jusqu’en 2029, a promis la 
firme de Seattle, notamment 
parce que de nombreuses or-
ganisations «ont un nombre 
étonnamment élevé de sites 
web» fondés sur l’ancienne 
technologie. «Les entreprises 
ont en moyenne 1678 appli-

cations d’ancienne géné-
ration», assure Microsoft. 
Chrome, le navigateur de 
Google, détient près de 65% 
des parts de marché mon-
diales, d’après Statscounter. 
Safari, celui d’Apple, dis-
ponible sur les ordinateurs 
et autres appareils de la 
marque, arrive en deuxième 
position avec quasiment 19% 
des parts en avril 2021. Fire-
fox, de la fondation Mozilla, 
et Edge, sont en troisième et 
quatrième position (3,59% et 
3,39%).

(AFP)

 ● Joe Biden le 20 mai 2021 à la Maison-Blanche.

Technologie

Back Market lève 276 millions d’euros et devient une licorne
L’entreprise française fait désormais partie du club des jeunes sociétés du monde de 
la technologie qui sont estimées à plus d’un milliard de dollars. 

Back Market a annoncé 
mardi une levée de 
fonds de 276 millions 

d’euros qui le fait entrer dans 
le club fermé des licornes 
françaises, jeunes sociétés 
tech dont la valeur est esti-
mée à plus d’un milliard de 
dollars. Mais «cette levée 
de fonds a plutôt un goût 
amer pour toute l’équipe», 
a indiqué l’entreprise, dans 
un communiqué, dénonçant 
l’intention du gouverne-
ment d’instaurer une rede-
vance pour copie privée sur 

les produits reconditionnés. 
Après cette opération, «la 
valorisation de Back Mar-
ket est supérieure à un mil-
liard de dollars», a déclaré 
à l’AFP une porte-parole 
du groupe, sans préciser le 
montant exact: «On n’a pas 
trop envie de faire la fête», 
a-t-elle justifié. Le projet de 
taxer les téléphones recon-
ditionnés en leur appliquant 
«une redevance copie pri-
vée», porté par le ministère 
de la Culture, ferait «aug-
menter le prix de vente des 

téléphones reconditionnés de 
plus de 10%», avait dénoncé 
en février le SIRRMIET, 
syndicat professionnel du 
secteur. «Condamner cette 
filière française du recondi-
tionnement, c’est aussi atta-
quer frontalement le pouvoir 
d’achat des Français, au mo-
ment où il n’a jamais été aus-
si faible. Aujourd’hui à titre 
d’exemple, 40% des clients 
de Back Market sont dans des 
situations précaires», selon le 
communiqué de l’entreprise.

(AFP)
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Les finances ne seront nullement mauvaises. Mais cette 
configuration de Pluton vous inclinera à la dilapidation : 

vous serez tenté de jeter l'argent par la fenêtre sans trop vous soucier 
du lendemain. Pensez à conserver vos acquis et gardez un sens de la 
gestion très strict. Souvenez-vous que "la fortune a pour main droite 
l'habileté et pour main gauche l'économie" (proverbe italien).            

Cet aspect de Pluton pourra momentanément fragili-
ser votre équilibre budgétaire, d'autant plus que Neptune, mal aspec-
té, n'a en général pas une influence très faste sur le plan financier. 
Par précaution, donc, mieux vaudra éviter de vous lancer dans des 
dépenses trop importantes. Si tout va bien, vous pourrez vous rattra-
per un peu plus tard.        

Le secteur argent sera mis en vedette. Les planètes 
qui l'occupent formeront quelques combinaisons négatives, ce qui 
doit vous inciter à la prudence, surtout si vous jouez en Bourse. Ce ne 
sera pas le moment de vous lancer dans des placements hasardeux. 
En revanche, vous pouvez compter sur une aide financière familiale 
ou sur une prime quelconque pour améliorer votre train de vie. Si 
vous envisagez de changer d'appartement ou de voiture, ce devrait 
être bientôt possible.   

Votre situation financière se stabilisera. Vous aurez 
sans doute moins de dépenses à faire, mais risquez en contrepartie 
de ne plus bénéficier des petites rentrées supplémentaires qui vous 
ont aidé ces derniers temps. Vous ne vous en plaindrez pourtant pas 
: raisonnable et bon gestionnaire, vous n'aurez aucun mal à retomber 
sur vos pieds.   

Vous devrez surtout résister aujourd'hui à l'impulsion 
de dépenser, d'acheter des quantités de choses qui 

ne se révéleront pas indispensables. Prenez note de cet avertisse-
ment de Benjamin Franklin : "Si vous achetez ce qui est superflu, 
vous vendrez bientôt ce qui est nécessaire". 

La planète Mercure vous donnera la possibilité de 
profiter de bonnes occasions dans le domaine finan-

cier. Cependant, ne soyez pas trop crédule, étudiez sérieusement les 
propositions qui vous seront soumises. Si vous voulez jouer à un jeu 
de hasard, n'oubliez pas de consulter votre nombre de chance.    

Balance

Scorpion

Sagittaire

Capricorne

Verseau 

Poissons 

Vous pourrez vous féliciter de votre stratégie finan-
cière mise au point dernièrement : elle aura porté 

ses fruits. Vous parviendrez non seulement à équilibrer votre 
budget mais encore à faire fructifier largement vos ressources.           

Vous bénéficierez d'une chance pécuniaire in-
solente ! L'argent affluera sur votre compte en banque. Les 
astres mettront en commun leurs forces pour vous rendre avi-
sé, charmeur, bref, pour vous transformer en un fin limier de la 
finance. Cependant, si votre gain est le résultat d'un travail en 
équipe, veillez à ce qu'il soit équitablement partagé.     

 
Uranus et Neptune pourront vous apporter du 

bon et du moins bon dans le domaine financier. Du bon, dans 
la mesure où ils vous inciteront à accorder toute votre atten-
tion à la poursuite de vos objectifs dans ce domaine. Mais 
du moins bon aussi. Premièrement parce qu'Uranus risque 
de bloquer certaines de vos opérations ; ensuite parce que 
Neptune rendra la chance moins évidente.    

Vous éviterez de bâtir continuellement des châ-
teaux en Espagne et, plus encore, de vous lancer dans des 
opérations spéculatives risquées. Cette fois, vous prendrez 
pour règle d'or qu'il ne faut jouer ou spéculer que dans la me-
sure de ses moyens, mais jamais selon ses besoins ou ses 
ambitions.            

Ce sera le moment ou jamais de prendre des initiatives 
audacieuses sur le plan matériel. Votre habileté en matière 
d'argent, doublée d'une chance insolente, vous permettra de 
réaliser des miracles.         

Le secteur argent sera mis en vedette. La chance va 
vous sourire. Vos finances se porteront le mieux du 

monde. Cela dit, avec cet aspect de Saturne, vous devrez rester 
très prudent et éviter toutes les dépenses inutiles. Si vous sou-
haitez vous lancer dans un achat important ou modifier vos place-
ments, sachez que le moment est assez mal choisi.      

Bélier

Cancer 

Vierge 

Lion 

Gémeaux 

Taureau 
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APPEL A CANDIDATURES

Le Centre Ouest Africain de Formation et d’Études Bancaires 
(COFEB) est le Centre de formation créé par la Banque Centrale 
des États de l’Afrique de l’Ouest (BCEAO) en vue d’assurer le 

développement de ses ressources humaines et de contribuer au 
renforcement des capacités des cadres des administrations éco-
nomiques et financières, des banques et établissements financiers 
ainsi que des systèmes financiers décentralisés des États membres 
de l’Union Économique et Monétaire Ouest Africaine (UEMOA). La 
formation est également ouverte aux agents de structures com-
munautaires et des institutions financières régionales. Le COFEB 
accueille également des agents des banques centrales africaines,

CONDITIONS D’ADMISSION

L’acceptation du dossier de candidature est subordonnée au res-
pect des conditions suivantes : 

 � être âgé de quarante (40) ans au plus au 1er janvier 2021 ;
 � être un agent permanent d’une administration économique  

et financière, d’un établissement de crédit ou d’un système  
financier décentralisé d’un État membre de l’UEMOA ;

 � être un agent d’une banque centrale africaine partenaire ;
 � être un agent permanent d’une institution communautaire 

sous-régionale ;
 � être titulaire d’au moins un diplôme de niveau BAC + 4 en 

sciences juridiques, économiques, de gestion ou équivalent, 
ou justifier les soixante (60) crédits de la première année d’un 
Master (M1) dans les mêmes disciplines ;

 � justifier d’au moins deux (2) années d’expérience profession-
nelle au 1er janvier 2021.

Les candidats qui remplissent ces conditions doivent, en outre, 
passer un test de niveau visant à évaluer leurs connaissances de 
base. A la suite de ce test, la liste définitive des candidats retenus 
pour suivre la formation est communiquée à leur organisme 
d’origine  puis publiée sur le site internet du COFEB.

Ce test porte sur des épreuves de comptabilité générale, de mon-
naie et crédit, de microéconomie, de macroéconomie et de mathé-
matiques financières du programme de Maîtrise en Économie.

FINANCEMENT DE LA FORMATION

La BCEAO accorde des bourses d’études aux cinq (5) premiers can-
didats de chaque État de l’UEMOA déclarés admis et ayant obtenu 
le plus de points sur les critères de sélection, ci-après, approuvés 
par le Comité Scientifique du  COFEB :

 � la note obtenue au test de niveau ;
 � l’âge (bonus pour les plus jeunes) ;
 � le genre (bonus pour les femmes) ;
 � l’expérience professionnelle et le diplôme présenté.

Les lauréats, qui ne bénéficient pas de la bourse BCEAO, peuvent 
solliciter la prise en charge de leur formation par leur organisme 
d’origine ou par d’autres structures.

DEPÔT DES DOSSIERS DE CANDIDATURE

Les candidats interessés par la formation, sont invités à s’inscrire en 
ligne en renseigant le formulaire de candidature disponible sur le lien 
ci-après : https://cofeb.bceao.int/formulaire-de-candidature en y joi-
gnant les pièces  suivantes (scannées) :

 � un extrait de l’acte de naissance ou du jugement supplétif d’acte 
de naissance ;

 � une copie certifiée conforme du diplôme ;
 � un certificat de visite et de contre visite médicale datant de moins 

de trois (3) mois ;
 � une attestation de travail justifiant deux (2) années d’expérience 

professionnelle au moins au 1er janvier 2021 ;
 � la lettre d’engagement de l’employeur renseignée et signée  

par le supérieur hiérarchique habilité.

La brochure sur le cycle diplômant ainsi que le modèle de la lettre  
d’engagement de l’employeur, sont téléchargeables sur le site internet 
du COFEB à l’adresse suivante : 

« www.cofeb.bceao.int », onglets « Formations » - « Formation diplômante ».

LA DATE LIMITE DE SOUMISSION DES DOSSIERS  
DE CANDIDATURE EST FIXÉE AU 31 MAI 2021.
La liste des candidats retenus ainsi que la date du test de niveau seront  
publiées sur le site internet du COFEB et communiquées aux intéressés.
Les candidats pré-sélectionnés devront déposer un dossier physique 
contenant  les originaux des pièces citées ci-dessus à la Direction  
Nationale de la BCEAO de leur pays de résidence ou au COFEB, pour les 
candidats des banques centrales  partenaires.
Les candidatures féminines sont fortement encouragées et des points 
de bonus leur sont accordés lors de l’attribution des bourses afin  
de favoriser leur plus grande représentation.

POUR TOUT RENSEIGNEMENT COMPLÉMENTAIRE, S’ADRESSER :
 � à la Direction Nationale de la BCEAO dans l’un des Etats membres 

de l’UMOA ;
 � au COFEB par téléphone : (+221) 33 839 05 00 ;
 � par courrier électronique à l’adresse courrier.zdepfor@bceao.int ;
 � par courrier ordinaire : à l’attention de Monsieur le Directeur  

des Enseignements et des Programmes de Formation  
(DEPFOR) – COFEB / BP 3108 Dakar – Sénégal.

https://cofeb.bceao.int

dans le cadre des relations de partenariat que la BCEAO entretient avec 
ces institutions.
Le Centre pourrait toutefois, à titre exceptionnel, accepter des dossiers 
de candidats provenant de certains Cabinets exerçant dans les secteurs 
de l’économie et de la finance, de Centres de recherches, de Bureaux 
d’étude installés dans l’UEMOA et qui remplissent les mêmes conditions.
Le cycle de formation est sanctionné par le Diplôme de Master II en 
Finances et Gestion Bancaire.
Il comporte neuf (9) mois d’enseignements théoriques au COFEB,  
au siège de la BCEAO à Dakar et quatre (4) mois de stage d’application 
hors du Centre sanctionné par un mémoire à soutenir devant un jury.

POUR LA 44e PROMOTION DU CYCLE DIPLÔMANT DU COFEB
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Sélection nationale

La liste des 25 éperviers pour le stage rendu public
Le sélectionneur adjoint des Eperviers du Togo, Jonas Kokou Komla, qui assure 
l’intérim en entendant l’arrivé de Paulo Duarte, était en conférence de presse le 
vendredi dernier où il a dévoilé la liste des 25 joueurs (3 gardiens, 7 défenseurs, 6 
milieux de terrain et 9 attaquants) convoqués pour le stage qui a lieu du 29 Mai 
au 10 Juin prochain en Turquie et qui sera ponctué par trois rencontres amicales.

 ● Eyram AKAKPO
 

On retrouve sur cette 
liste dévoilée par le 
technicien togolais, 

le retour en sélection des atta-
quants Womé Dové et Placca 
Fessou Mèmè. Parmi les 
grands absents, on note Steve 
Lawson, Matthieu Dossèvi, 
David Henen. Le Togo qui 
se prépare ainsi pour les éli-
minatoires du Mondial Qatar 
2022, affrontera en match 
amical, le Niger (2 juin), la 
Guinée (5 juin) et la Gambie 
le 8 juin, à Antalya.

La liste des 25 joueurs 
convoqués

Gardiens
Malcolm Barcola (Lyon- 
France), Djehani N’Guissan 
(ACS Hayableh-Djibouti), 
Ouro Gneni Wassiou (AS 
OTR-Togo)

Défenseurs

Gouvernance Économique

L’OMS pour un monde post-covid meilleur
La pandémie du coronavirus, a engendré depuis son apparition une crise écono-
mique mondiale. Pour réfléchir à la relance de cette économie, l’OMS, (Organisa-
tion Mondiale de la Santé), et ses 194 membres se réunissent depuis le lundi 24 mai 
pour construire le monde post-covid et prévenir ainsi d’autres catastrophes.

 ● Emanuel AKAKPO

Même si le monde 
a échoué à en-
rayer rapidement 

l’épidémie du coronavirus, 
il est encore temps de stop-
per le virus, tout en se pré-
parant à affronter le nouvel 
agent pathogène qui vien-
dra menacer l’humanité. Le 
lundi 24 mai 2021, les 194 
membres de l’Organisation 
mondiale de la santé, se sont 
réuni en visioconférence, 
une rencontre qui devra 
durer jusqu’au mardi 1er 
juin 2021. Objectif, refor-
mer l’agence et sa capacité 
à coordonner la réponse aux 
crises sanitaires mondiales 
et prévenir de futures épi-
démies. 74e assemblée 
mondiale de la santé, elle 
a pour ambition de mettre 
le plus rapidement possible 
un terme à la pandémie qui 
fait toujours rage et relancer 
ainsi l’économie mondiale, 
alors que les efforts sont 
toujours en cours dans les 
pays pauvres en matière de 
vaccination.
En effet depuis le début de 
la pandémie, il y a un an, 
le Fonds Monétaire Inter-
nationale (FMI), avait anti-
cipé une croissance écono-
mique exceptionnelle de 6,4 
% pour les Etats-Unis en 
2021, alors qu’il prévoyait 
une année désastreuse pour 
l’Afrique subsaharienne. 
Ainsi, en 2021, la hausse 
du produit intérieur brut 

(PIB), dans cette région, ne 
devrait pas dépasser 3,4 % 
cette année. Et pour cause, « 
la dangereuse inégalité entre 
les pays riches et les pays 
pauvres ». Ceci, malgré la 
multiplication des mesures de 
protection sociale. Il est à no-
ter qu’avant que la pandémie 
du coronavirus ne se répande 
en Afrique, le continent a été 
déjà lourdement frappé par la 
crise économique, l’emme-
nant, selon Georgieva Kris-
talina la directrice du FMI, à 
connaître sa première réces-
sion depuis 25 ans.

Relance de l’écono-
mie au Togo

Bien avant l’annonce de cette 
assise de l’organisation mon-
diale de la santé, le Togo pour 
sa part fait des efforts pour 
préparer cette relance écono-
mique, le pays étant lui aussi 
frappé par la crise sanitaire 
qui a fait plus de 13 000 cas 
confirmés et une centaine de 
décès à ce jour. En avril der-
nier, le conseil national de 
crédit s’était réuni en mode 

virtuel afin de réfléchir sur 
l’évolution économique du 
Togo malgré la crise sani-
taire. Et pour le Togo, l’ur-
gence aujourd’hui est de 
redynamiser l’investissement 
privé pour plus de crois-
sance et d’emplois. Puisque 
selon la banque mondiale, 
« la croissance économique 
du pays devrait progressi-
vement retrouver le niveau 
d’avant crise à partir de 
2022, grâce aux investisse-
ments privés, si les réformes 
en faveur de l’amélioration 
du climat des affaires se 
poursuivent et s’amplifient 
». A cet effet, le gouverne-
ment est invité, selon Hawa 
Wagué, la représentante rési-
dente de la banque mondiale 
pour le Togo, « à lever les 
contraintes structurelles au 
développement du secteur 
privé, qui joue un rôle essen-
tiel dans le plan national de 
développement et dans la 
relance de l’économie après 
la pandémie de covid-19 ». 

Djene Dakonam (Getafe-
Espagne), Loïc Bessile 
(Bordeaux-France), Agbozo 
Klousseh (Olympique Béja-
Tunisie), Sama Halimou 
(ASKO-Togo), Youssifou 
Atte (Wafa-Ghana), Gustave 
Akueson (US Granville-
France), Moussa Bilal (AS 
Togo Port)

Milieux
Floyd Ayité (Genclerbirligi-
Turquie), Henritsè Eninful 
(FC Lahti-Finlande), Tcha-
kei Marouf (ASKO-Togo), 
Mani Ougadja (ASCK-To-
go), Faride Tchadénou (Ha-

fia-Guinée), Akoro Bilal (AS 
OTR-Togo)

Attaquants
Laba Fodoh (Al Ain-Emi-
rats Arabes Unis), Womé 
Dové (Al-Yarmouk Sporting 
Club-Koweit), Placca Fes-
sou (Lierse-Belgique), Nane 
Richard (ASCK-Togo), Ihlas 
Bebou (Hoffenheim-Alle-
magne), Ouro-Agoro Ismail 
(ASCK-Togo), Tchatakora 
Samiou Abdou (ASCK-
Togo), Elom Kodjo Nyave-
dji (FK Vllaznia-Albanie), 
Serge Nyuiadzi (FC Suduva-
Lituanie)

4- Dyto 18pts+4
5-Gomido 16pts+2
6-Gbohloe-su 13pts+1
7-Maranatha 9pts-12
8- Anges 8pts-10

Zone Nord

Résultats
AS Binah 1#3 ASCK
Asko 3#0 Semassi
Unisport 3#1 Ifodjè

Les résultats de la 12ème journée de D1 :
Zone Sud

Résultats
AS OTR 3#2 Anges FC
Gbohloe-su 0#1 Entente 2
AS Togo Port 2#1 Gomido
Maranatha FC 1#2 Dyto

Classement

1- Togo-Port 24pts+6
2-OTR 22pts+6
3-Entente2 19pts+5

Koroki 1#3 Sara
Classement

1-ASCK 32pts+31
2-ASKO 28pts+14
3-Unisport 19pts
4- Ifodjè 13pts+0
5- Semassi 12pts-4
6- SARA FC 11pts-7
7- AS Binah 11pts-10
8-Koroki 5pts-17

Marché financier régional

Le Togo mobilise 22 milliards FCFA
Le Togo a mobilisé 22 milliards de FCFA sur le marché financier régional ce vendredi 21 mai 2021.
 ● Bernard AFAWOUBO

Dans le cadre de la 
relance post-covid 
19, le trésor togo-

lais qui était à la recherche 
de 20 milliards, a réussi par 
mobilier 22 milliards de 
francs CFA. Au total, plus 

de 56 milliards FCFA de sou-
missions ont été enregistrées 
pour un taux de couverture 

de 283%. Il faut souligner 
que les ressources mobili-
sées permettront d'assurer 
la couverture des besoins de 
financement du budget de 
l'État, et relancer l’activité 
économique impactée par la 
pandémie.

Championnat D1

L’ASCK et Asko presque qualifiés pour les play-offs
Le championnat national de football de première division était ce weekend à son 
douzième chapitre dans les deux zones nord et sud.

 ● Eyram AKAKPO

Fort de leur succès 
contre respectivement 
l’AS Binah et Sémassi 

de Sokodé, les deux clubs de 

Kara, l’ASCK et Asko, qui 
dominent outrageusement le 
championnat dans la zone 
nord sont presque déjà quali-
fiés pour les play-offs. Dans 

la zone sud, rien n’est encore 
fait les deux premières places 
se disputent entre l’AS Togo 
port, l’AS OTR, Entente 2 et 
le Dynamique togolais. 
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